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ASSEMBLÉE NATIONALE
17ème législature

Difficultés des artisans boulangers
Question au Gouvernement n° 397

Texte de la question

DIFFICULTÉS DES ARTISANS BOULANGERS

Mme la présidente . La parole est à M. Jean-Marie Fiévet.

M. Jean-Marie Fiévet . Je ne souhaite pas tant poser une question qu'alerter sur une situation inquiétante, celle
des artisans boulangers, nombreux dans notre pays.

Acteurs essentiels de nos villes et villages, les boulangers de proximité contribuent au rayonnement de la
France et de sa culture culinaire à travers le monde. Ils traversent pourtant une crise profonde. Deux d’entre
eux, parmi lesquels un boulanger installé dans le nord des Deux-Sèvres, ont récemment lancé un sondage et
recueilli près de 3 200 réponses en quarante-huit heures. Ces réponses mettent en évidence une situation
alarmante – explosion des coûts des matières premières, de l’énergie et des charges ; rentabilité en chute libre
et difficultés de recrutement ; transmission d'entreprise compromise. Les artisans boulangers souffrent d’un
épuisement physique et moral qui ne cesse de s’aggraver en l’absence de perspective d’amélioration. (Des
députés des groupes LFI-NFP et EPR s'interpellent de banc à banc et un brouhaha s'installe, qui perdure
jusqu'à la fin de l'intervention.)

À ces multiples difficultés s’ajoute une concurrence de plus en plus déséquilibrée. D’un côté, les boulangeries
artisanales sont soumises à des règles strictes et régies par un statut protégé, qui garantit que la fabrication a
lieu sur place et que le savoir-faire est transmis de génération en génération. De l’autre, les chaînes industrielles
et les terminaux de cuisson bénéficient d’économies d’échelle, de coûts réduits et d’une législation plus souple
qui leur permettent de proposer des produits d’une qualité généralement inférieure, à des prix très compétitifs,
ce qui fragilise in fine nos artisans de proximité.

Il ne s’agit évidemment pas d’opposer ces deux modèles ; mais alors que l'on peut constater la détresse des
artisans et que les boulangeries artisanales ferment les unes après les autres, quelles mesures le gouvernement
envisage-t-il de prendre pour rétablir une concurrence plus équitable et soutenir davantage nos artisans afin de
préserver ce pilier de la gastronomie française ? (Applaudissements sur les bancs du groupe EPR.)

Mme la présidente . La parole est à M. le ministre de l’économie, des finances et de la souveraineté industrielle
et numérique.

M. Éric Lombard, ministre de l’économie, des finances et de la souveraineté industrielle et numérique . Je
demande à l'Assemblée nationale de me rejoindre dans un hommage à nos artisans boulangers…
(Applaudissements sur les bancs du groupe EPR et sur divers bancs, plusieurs députés des groupes RN et
UDR s'étant levés.) Merci pour eux ! Ils sont à l'origine de nos bonheurs quotidiens, du plaisir de vivre dans
notre pays et d’une part croissante de nos recettes internationales puisqu’ils sont présents dans de nombreuses
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villes étrangères. (Le brouhaha reprend et persiste sur les bancs du groupe LFI-NFP.)

Mme la présidente . Un peu de silence, je vous prie ; on n'entend pas le ministre.

M. Éric Lombard, ministre . Les artisans boulangers font preuve d'une grande résilience et je veux les en
remercier et les en féliciter.

M. Frédéric Boccaletti . Vous les avez ruinés !

M. Éric Lombard, ministre . En 2024, leur résultat moyen a augmenté de 9 % par rapport à 2023, ce qui
témoigne d'une augmentation de la fréquentation de leurs boutiques. Après plusieurs années de raréfaction de
l'offre, la profession s'est transformée, proposant une offre de qualité et plus diversifiée, avec, en particulier un
développement de la pâtisserie.

Malgré ce renouveau, la profession subit des difficultés liées notamment au prix de l'énergie, et ce malgré le
bouclier tarifaire. S'y ajoutent les problèmes de transmission des commerces, qui feront l'objet d'un rapport du
Conseil national du commerce ; nous prendrons évidemment en compte ses recommandations.

M. Jean-Paul Lecoq . Les boulangers sont dans le pétrin, il faut les en sortir ! (Sourires.)

M. Éric Lombard, ministre . Véronique Louwagie s'occupe avec beaucoup d'énergie de ces questions. Elle
entend se rendre dans votre circonscription où vous pourrez poursuivre ce dialogue. (Applaudissements sur les
bancs du groupe EPR.)

M. Nicolas Meizonnet . Qu'est-ce qu'il est nul celui-là aussi !

M. Jean-Paul Lecoq . Les boulangers seront contents !
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